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MORT ET GUÉRISON EN AFRIQUE NOIRE

De quelques pratiques rituelles pour la paix et la santé des vivants

Résumé :

En Afrique noire, la maladie semble davantage être causée par les forces de la surnature
que par celles qui relèvent de la nature. Sous ce rapport, il est de coutume, dans ce contexte,
de recourir à la toute-puissance du verbe créateur et fondateur pour ” reconfigurer ” l’état
biologique défaillant que l’ ” arrivée ”, voire la survenue de la ” maladie-ennemie ”, veut
désagréger.

Ainsi, en empruntant la voie de l’action rituelle efficace fondamentale, les Africains con-
voquent les esprits ancestraux, garants de l’ordre groupal et de l’équilibre social sollicités,
afin d’asseoir la santé défectueuse, perdue momentanément ou bien qui allait ” s’exhaler ”.
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